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Durant les premières années de leur vie, les juvéniles de nombreuses 
espèces de poissons plats, et en particulier la sole commune et la plie, 
fréquentent des zones de nourricerie côtières et estuariennes. Une fois leur 
maturité sexuelle atteinte, ils rejoignent l’aire de vie plus étendue des 
adultes, située sur le plateau continental, et participent à la reproduction. 
L’emprise spatiale de ces nourriceries, très localisées, dépend notamment 
des apports en eau douce qui favorisent l’extension de la nourricerie vers 
le large et conduisent à un recrutement supérieur. Le lien entre les sources 
de matière organique, les populations d’invertébrés benthiques et les 
juvéniles de poissons plats étant complexe et mal connu dans ces milieux, 
il a été choisi d’étudier les relations trophiques et spatiales entre ces 
compartiments dans deux nourriceries différentes : l’estuaire de la Vilaine 
et la baie du Mont-Saint-Michel.  

La première partie de ce travail s’est attachée à décrire le réseau 
trophique benthique des juvéniles de poissons plats via l’analyse des 
isotopes stables (carbone et azote) et des contenus digestifs. Ces analyses 
ont permis d’améliorer la description du fonctionnement trophique des 
nourriceries côtières et estuariennes : elles ont, en particulier, mis en avant 
l’importance de la matière organique d’origine terrigène et du 
microphytobenthos dans le fonctionnement trophique des nourriceries de 
poissons plats, ainsi que la variabilité spatio-temporelle de la contribution 
respective de ces sources.  

La seconde partie s’est intéressée aux relations spatiales entre les 
invertébrés benthiques et les juvéniles de poissons plats. Le résultat établi 
ici est l’absence de corrélation entre la distribution spatiale des juvéniles 
de poissons plats et les différentes guildes trophiques d’invertébrés 
benthiques présents dans les nourriceries. Seule la présence de crépidules, 
espèce structurant l’habitat benthique, influence la répartition des juvéniles 
de poissons plats, hautement dépendants de la surface disponible dans la 
nourricerie.  
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